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semé ce tiers d'arpent de terre on betteraves, ce qui m'a donné
250 minots, do plus les feuilles qui m'ont duré six semaines pour
les vaches. Il m'a fallu 15 charges de fumier. Seulement, c'était
bien peupour un terrain appauvri par les mauvaises herbes depuis
longtemps. Cependant je si s bien encouragé de voir que cet
automne je pouvais vendre aes betteraves 20 cents le minot.
Cela m'aurait donné $50 de .ivenu; mais je préfère les dépenser
pour mes vaches. Ce prmtemps je vais semer un arpent en bet-
teraves et un tiers d'arpent en carottes et je conseille à tous de
faire comme moi. A ceux qui n'en auraient pas encore semé je
dirai faites en peu, mais faites les bien ; ne souffez pas de mau-
vaises herbes dans vos légumes car vous perdriez votre temps.
J'ai reconnu que plus je sarclais, plus mes betteraves poussaient.
Je n'ai pas ménagé mon temps; j'ai ménagé seulement mon
fumier que je mets dans un abri tout l'hiver depuis 4 ans, et je
trouve qu'il vaut le double. Dans cet abri j'hiverne nies cochons.
Ils travaillent le fumier tout l'hiver et le printemps je prends du
fumier qui pèse au-dessus du double de celui que j'avais l'habi-
tude de mettre a la porte do l'étable.

DAm.is HAnny, Pointe-aux-trembles.

l'ai déjà dit auparavant ce ne sont pas des moutons d'ex
positions. Bien des personnes les voyant pour la première
fois seraient désappointées do leur apparence, car ils manquent
certainement de fini. Mais j'en ai élevé, je connais leur rusti.
cité, et leur. aptitude à produire de la viande et de la laine à
peu de frais. Je donne dûment avis au patriotique M. George
Whitfield que je ne Io laisserai en paix que lorsqu'il aura en-
voyé en Angleterre l'ordre de lui acheter un troupeau de ces
inappréciables moutons.

(Traduit de l'anglais.)
A. R. J. F.

Soin des taureaux.-Voici le traitement que je donne il un
bamuf ayrshiro depuis l'automne dernier.

Comme ce bSuf est d'une grande valeur et que je le destine à
l'exposition provinciale, je désire me mettre en garde contre les
causes qui pourraient le faire maigrir.

Ainsi, il six heures le matin, foin (l'animal étant brossé e

Elégaite-592-de Fermwood, guernesey importée, grand prix sur toutes les races.
Belle vache guernesey ressemblant au.type canadien.

Hampshire-downs
Vous êtes l'avocat des Hainpshire-downs. Puis-je trouver

A en acheter dans cette province et où ? Quelle pitié de voir
que les cultivateurs n'annoncent pas plus dans le Journal
d'Agriculture I

Bien à vous, " Quebec County. "

En réponse 1 cette lettre, je dois dire qu'il n'y a, à ma
connaissance, que deux Hampshire-downs dans la Puissance.
On n'a qu'à jeter un corp d'oil sur le dernier numéro du
journal pour voir combien ces moutons sont supérieurs à
toutes les autres races sous le rapport de cette qualité si dési-
rable, la maturité précoce, qualité qu'ils présentent jusqu'à
ce qu'ils aient atteint leur plein développement. Comme je

étrillé), a huit heures, 2J gallons d'eau, à midi, 1 gallon de moulée
un peu humectée, à six heures le soir, foin.

Maintenant ne voici les chaleurs, dois-je lui donner a boire le
midi avant delui donner sa moulée? (R.-Oum certainement, et
à chaque repas.) Puis-je lui faire saillir deux vaches par jour pour
une fois ou deux fois par semaine et les autres jours une seule
v.che ? (R.-C'est beaucoup, à moins que la saison des saillies
ne soit courte.)

Gourme.-J'ai une pouliche t'un an et un poulain de trois
semaines qui sont atteints d'une maladie que les cultivateurs ap-
pellent la gourme.

Ma pouliche est aboutie en dessous de la gorge, sur la teme,
et je vois l'os par l'ouverture d'un pouce. Elle a maintenant les
quatre pattes enflees et mange tres peu. Je L! ai mis du beurre
salé dans les oreilles et ju lui duane du blé, de la moulée, du mil
et du trèfle.
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